
 

Élus et associations solidaires 
Jean-Marie Haas, président de la communauté de communes Sauer-Pechelbronn et maire de 
Gunstett, a fait part de son opposition à l'extension du site. (Photo DNA)  

Les associations Villages Paisibles et Sauer Nature  viennent 
d'organiser une réunion publique à propos de l'impl antation de 
l'entreprise Transmétaux à Biblisheim. Pour l'occas ion, le foyer 
paroissial de Walbourg était bondé. 

Après un compte-rendu du travail de chacune des associations au sujet de Transmétaux, les 
maires de Walbourg et Biblisheim ont pris la parole pour rendre compte de leur implication 
dans le dossier, afin de faire déplacer l'activité de tri et collecte de déchets industriels de 
l'entreprise. Leur rencontre avec le préfet n'a pas permis d'en savoir plus sur la décision finale 
de ce dernier. 

« Aujourd'hui, ce sont les camions qui y accèdent par un réseau routier inadapté » 

 Jean-Marie Haas, président de la communauté de communes Sauer-Pechelbronn a également 
pris la parole pour annoncer son opposition à l'activité de Transmétaux à Biblisheim. En tant 
que maire de Gunstett, il a clairement montré sa solidarité avec les villages voisins. Interpellé 
par les membres de l'association concernant une intervention de sa part dans le dossier, il a 
affirmé : « Le président n'est pas seul à décider, mais c'est le conseil communautaire qui prend 
les décisions. Nous mettrons cela en discussion et nous vous tiendrons au courant. » 
 Les associations Villages Paisibles et Sauer Nature, soutenues également par la présence de 
M. Huber d'Alsace Nature, ont invité toutes les communes et la communauté de communes à 
adopter une motion pour redire leur opposition à l'extension de l'activité. La plupart des 
personnes présentes à la réunion pensaient qu'il faudrait tout simplement supprimer le 
caractère industriel de ce site. 
 « Quand il avait été créé, il était alimenté par une ligne ferroviaire qui n'existe plus. 
Aujourd'hui, ce sont les camions qui y accèdent par un réseau routier inadapté, qui du coup 
met la vie de tous les usagers en danger », a-t-on entendu. Ou encore : « La dépollution du site 
n'a jamais été faite non plus, alors qu'elle était imposée au moment de la transaction de la 
vente du terrain. » 
 Alors que des banderoles de contestation fleurissent sur les maisons, la réunion a établi que 
les hommes politiques locaux et les associations marchaient dans un même sens. 
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